
Pour le développement 

de l’industrie : le 13 octobre

Les annonces s’accélèrent, sous la houlette du 

président Macron, lequel avait déjà bien engagé 

le processus en tant que ministre : les chantiers 

navals sous dominance italienne, l’américain 

Général Electric rachetant la branche Energie 

d’Alstom, Nokia qui reprend Alcatel Lucent, 

Alstom contrôlé par l’allemand Siemens. Les 

grandes manœuvres sont en cours. L’Etat, 

dirigé par un président et un gouvernement 

ultralibéraux, lâche aux multinationales 

des groupes majeurs, dans des branches  

industrielles stratégiques.

Ajoutons à cela les délocalisations pures 

d’activité comme chez Whirlpool ou Caterpillar, 

ainsi que les sous-traitants étouff és par les 

donneurs d’ordres, tels GM&S ou Endel, et la 

boucle est bouclée.

Ces décisions vont à l’encontre des enjeux 

environnementaux et de l’aménagement du 

territoire qui sont devant nous. Comment la 

France va pouvoir maintenir et développer 

son tissu industriel si elle ne maitrise plus les 

secteurs stratégiques que sont la navale, le 

ferroviaire, les télécommunications ou encore 

l’énergie ?

Cette restructuration est favorisée par les 

ordonnances de la loi travail XXL donnant 

les moyens au patronat d’étrangler la sous-

traitance ; en imposant des baisses de prix. 

Ceci aura comme conséquences pour les 

salariés une baisse de leur rémunération, 

une augmentation du temps de travail, une 

dégradation des conditions de travail, une 

remise en cause de l’ensemble des primes 

                      (via les référendums). Ce 

sont les salariés des TPE 

et PME qui vont être les 

premières victimes de ces 

stratégies fi nancières.

Tout cela devient tout 

simplement 

insupportable, on revient 

au moyen âge !

Ces fusions/acquisitions, qui 

s’accélèrent, ont pour seul 

objectif de faire de l’argent sur 

le court terme, au service des 

actionnaires. Pour y parvenir, les 

multinationales usent des mêmes 

recettes : 

�� Restriction des programmes de 

recherche et d’investissements ;

��� Réduction de la masse salariale 

par la destruction d’emplois, mettant 

à mal organisations et savoir-faire ;

La métallurgie, comme toute l’industrie 

est dépecée par la fi nance. Réagissons ! 

Imposons nos revendications !

Grèves et manifestation le 13 octobre à Paris !


